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En résumé, la langue innok, telle qu’elle nous apparait
étudiée dans le dialecte des Tchiglit, me semble étre trés-
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= puissamment agglulinante et user largement du procédé
s d’emboitement entre le théme et les suffixes. Mais rien, je
B crois, n’autorise jusqu'a présent a la ranger parmi les
® langues polycomposantes. )
b
V. Henry.
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